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De cette exposition naquit, en 1912, l’art moderne Exceptionnelle reconstitution à Cologne de l’énorme et cosmopolite accrochage du «Sonderbund»



Arts Cologne



O



ù pouvait-on voir rassemblés,en 1912,centvingt-cinq œuvres de Van Gogh, vingtsix Cézanne, vingt-cinq Gauguin, trente-six Munch, seize Picasso – en tout, plus de six cent cinquante peintures et sculptures, l’inventairele pluscompletde lamodernité jamais réuni auparavant ? A Paris? Assurément non, car la plupartdecesartistesysontalorsrefusés par les officiels de l’art. A New York? Non, pas encore. Ce sera l’année suivante. En 1913, l’exposition de l’Armory Show rendra fameux lecubismeetDuchamp.Maisjustement, l’Armory Show a un modèle, cette immense et historique manifestationde1912,quieutlieuàCologne,et dontlavillefête aujourd’hui le centième anniversaire. On l’appelle l’exposition du « Sonderbund», abréviation de son long titre authentique, Internationale Kunstausstellung des Sonderbundes Westdeutscher Kunstfreunde und Künstler. Soit : « exposition artistique internationale de l’association exceptionnelle (Sonderbund) des amis de l’art et des artistes d’Allemagne occidentale ». Le comité organisateur comprend le directeur du Musée WallrafRichartz de Cologne, des peintres de la région rhénane, mais aussi des collectionneurs, dont le très actif Karl Ernst Osthaus, qui était allé jusqu’à Aix-en-Provence rencontrer Cézanne peu de temps avant la mort de ce dernier. Pour réussir à faire venir autant d’œuvres, ils s’appuient sur des galeristes : Flechtheim à Berlin, Kahnweiler à Paris. Et pour disposer d’un espace qui soit à la fois vaste, lumineux et spectaculaire, ils n’hésitent pas à racheter un pavillon qui a servi à l’Exposition universelle de Bruxelles en 1910 pour le remonter à Cologne. A en juger d’après les photographies, l’extérieur ressemblait assez à celui d’un hangar d’aviation à larges verrières. A l’intérieur, les murs étaient blancs, l’éclairage zénithal et les tableaux serrés bord à bord, parfoissuperposéssur deux lignes. Ce sont là plus que des détails et c’est à juste titre que l’exposition actuelle veut retrouver l’apparence des salles d’il y a cent ans. Elle ne compte pas six cent cinquante toiles, mais seulement cent vingt – cent vingt qui étaient venues en 1912. Et donc des Van Gogh, des Gauguin – la plupart de premier ordre – et des Cézanne. Etant donné que ces œuvres, qui n’étaient pas toutes très coûteuses en 1912, sont devenues depuis précieuses au plus haut point, l’entreprise n’était pas aisée et il a fallu solliciter collections privées et publiques partout dans le monde pour obtenir cette reconstitution réduite. Elle se montre fidèle à la forme et au fonds du « Sonderbund » : même luminosité un peu pâle,



mêmes géométrie et géographie des salles, mêmes rapprochements entre des artistes très variés, même apologie de la couleur et de la nouveauté. Car tout est neuf en 1912 : les œuvres évidemment, déconcertantes pour des visiteurs qui sont encore, pour certains, attachés au réalisme sombre fin XIXe ; mais aussi la façon de les montrer, tout sauf pompeuse ; et l’idée même



Eclairage zénithal et tableaux serrés bord à bord, parfois sur deux lignes. Cent ans après, l’exposition recherche le même accrochage d’une telle manifestation. En Allemagne, comme en France, comme ailleurs en Europe, les Salons annuels sont chose commune depuislongtempset lesgaleries en train de le devenir. Mais les secondes sont de taille réduite et les premiers peu ou pas internationaux.



Le « Sonderbund», lui, est énorme et cosmopolite. Pourquoiénorme?Pourquoisix cent cinquante œuvres ? Dans deux cas, les cent vingt-cinq Van Gogh et les trente-six Munch, la réponse est simple: pour affirmer de la façon la plus appuyée qu’ils sont les inspirateurs des expressionnismes en Allemagne – les groupes Die Brücke à Dresde, Der blaue Reiter à Munich, les peintres de Düsseldorf. Van Gogh était en train de devenir célèbre auparavant. Après le « Sonderbund», il est définitivement un héros universel. Si Gauguin et Cézanne sont eux aussi en valeur, la raison est cette foisfrançaise:sanseux,impossible de comprendre les nabis et les fauves.Orle«Sonderbund»,trèsclairement, développe un éloge de l’art contemporain français considéré comme le plus expérimental et le plus audacieux. Cette orientation a suscité des protestations ultrapatriotiques et xénophobes, bien peu surprenantesdansle contextepolitique du temps. La manifestation est en effet et sanslamoindreéquivoqueinternationalisteet antinationaliste.Si elle insiste dans son titre sur son côté



L’exposition du « Sonderbund », en 1912, à Cologne. RHEMISCHES BADARCHIV KÖLN



Ci-contre : « Nature morte avec des pommes », de Cézanne. PAUL GETTY/MUSEUM LOS ANGELES



Westdeutscher (rhénan), c’est pour s’opposer politiquementà Berlin, à laPrusse,àunempereurquiproteste contre la place selon lui excessive faite aux peintres français à la Nationalgalerie de Berlin. A Cologne, le parti pris est exactement à l’inverse : Signac, Cross, Denis, Matisse, Derain, Girieud, Vlaminck, Braque sont présents et la place qui leur est réservée dans le parcoursdémontrequelamoderni-



Les vitraux qui valurent des sanctions au prêtre de Neuss Cologne



Le visiteur du « Sonderbund», déjà passablement secoué par les fauves et les cubistes, avait une surprise supplémentaire quand il atteignait la moitié du parcours. Aux salles claires succédait brusquement la pénombre d’une chapelle, sous une voûte de 13 mètres de haut. La reconstitution actuelle ne l’a pas oubliée, et, bien que le plafond soit moins élevé, le contraste est aussi fort. Pourquoi une chapelleen 1912 ? Moins pour permettre le recueillement que pour démontrer que l’art contemporain était aussi susceptible de se faire sacré et de renouveler les sujets chrétiens aussi puissam-



ment que l’art du nu ou celui du paysage. Pour cela, en grande partie à l’initiative du collectionneur et mécène Karl Ernst Osthaus, trois artistes avaient été sollicités. Deux d’entre eux sont aujourd’hui présents dans toutes les histoires de l’art: Ernst Ludwig Kirchner et Erich Heckel sont parmi les fondateurs du groupe Die Brücke, et les deux peintres les plus importants de ce que l’on appelle en France «l’expressionnisme allemand». Dans la chapelle, ils étaient chargés des murs: ils les revêtirent de tissus sur lesquels ils avaient peint largement des motifs décoratifs et la Vierge Marie. Il est assez difficile d’imaginer aujourd’hui l’effet



qu’ils avaient obtenu en se fondant sur les photographies en noir et blanc et les quelques dessins préparatoires aux crayons de couleur de Kirchner qui en restent.



Scandale considérable L’intervention dans une chapelle de ces deux artistes, notoirement connus pour être des rebelles et des mécréants, suscita pourtant moins de réactions et de colère que les vitraux conçus par le Néerlandais Johan Thorn Prikker. Insérés dans une structure spécifiquement conçue à cet usage, ils étaient destinés à rejoindre, après le « Sonderbund», le chœur de l’église des Trois-Rois de Neuss, près de Düsseldorf. Mais, parce



qu’il s’agissait de vitraux, parce que le graphisme y était simplifié, parce que les couleurs étaient à leur plus haut degré d’intensité, le scandale fut considérable. Le clergé catholique les refusa avec la plus complète horreur. Le prêtre qui avait eu l’audace d’en passer commande à l’artiste fit l’objet de sanctions disciplinaires. Quant à l’installation des vitraux à Neuss, elle fut retardée en espérant qu’elle n’aurait jamais lieu. Ce n’est qu’en 1919, dans une situation politique et religieuse différente, que les vitraux furent placés dans les fenêtres auxquelles ils étaient destinés. Ils sont aujourd’hui la principale curiosité artistique de Neuss. p



Ph. D.



té est principalement de naissance française. Et qu’elle se diffuse dans l’Europe entière. Sile« Sonderbund»estsivaste,il lefaut pouraccueillir lesSuisses, les Hongrois,les Scandinaves,lesNéerlandais, les Belges ou les Autrichiens. Il ne manque guère au rassemblement que les futuristes italiens et les Russes pour qu’il soit à peu près complet. Sa diversité et son étendue sont à l’image de la vie artistique du moment: proliférante, sans frontières, indifférente aux patriotismes bellicistes, entraînée dans le flux des avant-gardes. Avant que 1914 ne mette un terme à cet âge d’or, durant un quart de siècle, idées, œuvres, artistes et collectionneurs circulent librement et constamment en Europe. C’est le temps où le Russe Morosov vient acheter des toiles de l’Espagnol Picasso à Paris auprès de l’Allemand Kahnweiler, alors que son compatriote Chtchoukine passe des commandes d’œuvres monumentales à Matisse. Les revues d’avant-garde diffusent les doctrines, mais les reproductions, quand elles en impriment, sont médiocres. Une occasion de rencontres et de comparaisons telle que le « Sonderbund » n’enest queplusprécieuse,pour les amateurs, mais aussi pour les artistes, qui s’y rendent en nombre. La



confrontation est directe, de mur enmur,desalleensalle,faceauxtoiles, comme à la Biennale de Venise, dontlapremièreéditions’estouverte en 1895, et comme dans les biennales et les foires d’aujourd’hui dont le « Sonderbund » apparaît comme une préfiguration, d’autant plus que c’est à Cologne encore que fut créée la première foire d’art contemporain, en 1966. En 2012, comme ils l’étaient en 1912, sont ainsi accrochéspar exemple à quelques mètres les uns des autresleHongroisKaroly Kernstok, le Viennois Oskar Kokoschka et le Suisse Cuno Amiet. Qu’ont-ils en commun ? Quelques références plus ou moins appuyées à Cézanne et, plus généralement, au postimpressionnisme français. Mais, surtout, la volonté de pousser leurs expériencespicturalesà leurterme, de mettre à l’épreuve principes et hypothèses sans rien concéder aux usages, sans vraiment se soucier d’être compris du plus grand nombre. Amiet n’hésite donc pas à tenter une toile dans une harmonie uniformément rouge, plus rouge qu’un Matisse ; ni l’extravagant Kernstok à chercher à renouveler les sujets mythologiques en leur injectant à la fois cézannisme et idéal démocratique. On peut rester perplexe devant les résultats, mais il est clair que les uns et les autres sont alors absolumentconvaincusquel’art setrouve au début d’une ère différenteet que tout est possible. Deux ans après, le pire devenait réel. p Philippe Dagen



1912 : Mission Moderne. WallrafRichartz Museum, Obenmarspforten, Cologne. http ://Wallraf.museum. Du mardi au dimanche de 10 heures à 18 heures, le jeudi jusqu’à 21 heures. Entrée : 12 ¤. Jusqu’au 30 décembre.
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